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1° Une diagnose botaniquepermettant aux agents forestiers de déter-
miner lesarbres;

2° Les indications recueillies dans lepays sur lespropriétés spéciales
connueset les usageslocaux

3° Deux microphotographies au grossissementuniforme de 3o diamètres
a. En section transversale; b. En section longitudinale tangentielle (per-
pendiculaire aux rayons);

/t° Un résumé très succinct des caractèresmicrographiques du bois.

Dans uneIntroduction, l'auteur indique les caractères de structurequ'il
convient de retenir et fournit des tableauxanalytiques pourla reconnais-
sancedes bois d'Indo-Chine étudiés.

Ce travail, entrepris à l'aide de matériaux recueillis etobligeamment com-
muniqués parla missonAug. Chevalier, a été demandé à M. H.Lecomte par
l'Agence économiquede l'Indo-Chine, dont la direction apris à tâche de
faire connaître les diversproduits de notre grande colonie d'Extrême-
Orient.

ZOOLOGIE. Une Tortue extraordinaire TestudoLoveridgii, sp. n.
Note (') deM. G.-A. BOULENGER.

Dans l'Erpétotogie généralede Duméril et Bibron, qui, en France, a
servi deguide pour l'étude desReptiles jusquevers la fin du siècledernier,
« carapace très bombée » par opposition à « carapace déprimée )),'fait
partie de la diagnose (~)des Chétoniens terrestres ou Chersites. Sans
être du toutexacte, puisqu'une Tortue terrestre telleque le Homopusareo-
latuspeut avoir la dossièreplus aplatie quebien des Tortuesaquatiques, du

groupe des Batagur par exemple,cette définition répondait à l'idée qu'on se
faisait généralement d'une Tortue terrestre, elle a étéacceptéeet elle a
induit en erreurplus d'un paléontologiste.

Sans avoir moi-mêmejamais attaché beaucoup d'importanceau degré
de convexité de la carapace, ce n'est pas sans étonnementque j'ai reçu
dernièrement de M. Loveridge, du musée deNairobi, plusieurs exemplaires
d'un Testudo,assez voisin dugroupe du T. geometrica, recueillis par lui en

Afrique orientale àDodoma, entre Kilossa etTabora, dont la carapaceest

(') Séancedu 26janvier ig2o.
(~) Tome9, t85~ p. 219.
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excessivementaplatie, plus quechez n'importe quel Testudinide aqua-
tique en outre, sauf pour la région marginale, ce qu'on nomme la boîte
osseuse n'existepas la Tortue estmolle. L'examen de l'intérieur de la

carapacem'a montré qu'à part la colonne vertébrale et lesplaques margi-
nales, nuchale et sus-caudalecomprises, II n'y a pas la moindre trace
d'ossification ni côtes, ni plaques neurales etpleurales; l'ossification du

plastron correspondà celle d'un Testudo nouveau-né('); l'animal n'est

protégé, sur le dos et sur leventre, que par des plaques cornées qui se
laissent facilement entamerpar des ciseaux depoche.

Cette Tortue extraordinaire se rapproche d'une autre décrite ily a

n ans par Siebenrock sous le nom de Testudo Tb/'yuer!(~), d'après un
individu desséché dontl'état de conservation nepermettait pasde juger
de la forme exacte; cet individu est deBusisi, sur le lac Victoria; un

second, de Lindi, a permis à Siebenrock decompléter sa description;
en igi i, Lônnberg(~) en trouvait un troisième individu àNjoro (1°Lat. N.)
au milieu de broussaillesépineuses,et constatait une réduction d'ossifica-
tion de lacarapaceet du plastron queSiebenrock avait d'abord attribuée
à une conservation défectueuse ou à un étatpathologique.

Grâce à M.Loveridge, j'ai maintenant sous les yeux six individus d'une

espècevoisine dont la carapace mesure de 52°"° à i5oo°"° delongueur
et 5ommài 180°~delargeur. Le plus petit, qui doit être dans sapremière
année, ne diffère pas par la forme d'un Testudopardalis ou grééesdu
même âge la carapace est tout aussi convexe(diamètre vertical a~'°°',
contre 32°"° chezle plus grand individu), les côtes sontprésenteset il y a
une série depetites plaquesneurales. Ces os doivent donc se résorberplus
tard par une sorte d'ostéomalacie dont nousvoyons une première indica-
tion chez le Testudo Tornieri.

Siebenrock décrit laplaque sus-caudale commesimple; elle estdivisée,
complètement ou incomplètement, chez les sixindividus que j'ai pu exa-
miner. Un de ceux-ciprésente une anomalie remarquable il n'y a que
quatre plaquesvertébrales, la troisième se termine enpointe et estséparée
de la dernière par un espace occupé parla troisième paire de costales
formant une suture médiane. Cheztous, la carapace est beaucoup plus
large quechez le T.Tornieri.

(') Voir RAfHM, E/ï~v. d. Schildkr., pl. 111,6g. 9et :o.

(~) ~s6. ~af. ~e/ t. 112, p. 443; t. 113, p. 29.
(3) Srensk. Velensk. ~~s~.~a/ t. ~7, n" 6, p. 7.
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La coloration varie considérablement les stries noires sur lesplaques
de la carapace peuvent être étenduesau point de constituer la teinte du

fond, sur laquelle se détachentd'étroits rayons jaunes;ou bien lacarapace
peut être de teinte fauve trèspâle à étroits rayons noirs sur lesplaques. Le
tout jeune individu est d'unbrun jaunâtre sanstaches,sesplaques cornées

dorsales étant restreintes àl'aire de naissancequi persistera, sans change-
ment d'étendue et decoloration, jusqu'à l'âge adulte.

Ce Tesludo~o~~M~ïnous offre le premier exempled'un Reptile dépourvu
de côtesà l'état adulte, un casunique d'ostéolysenormale.

Nous avonsde plus à considérer un trèssingulier exemplede régression
et à nous demanderquelles sont lesconditions d'existencequi ont pu per-
mettre à un être de se débarrasserd'une protection qui semble si efficace
et qui atteint un hautdegréde perfection dans legenre auquelil appartient,
sans toutefois réaliser sonapogéecomme dans les Tortues à boîte(Cistudo,
C~o~cr~M/M). Certainement, l'animal s'allège ainsi d'un fardeau, ce qui
lui permet de sedéplacer plus facilement; mais on neconçoit l'avantage
d'une telle régression que pourune forme fluviatile ou marine(Trionyx,
Dey/MocAe~);on s'explique aussi l'amincissementremarquable de la cara-

pace chez certaines Tortuesgéantes des îles Galapagos, vivant à l'abri

d'ennemis, cequi ne doit pas être le cas ici. Le seul avantage paraitêtre
de permettre à cette Tortue de se mettrerapidement à couvert entre ou sous
despierres, comme le fontles Lézards et lesSerpents.

La région qu'habite le TestudoLoveridgiiest aride, sablonneuse et rocail-

leuse, à végétation épineuse.M. Loveridge, qui a observé ces Tortues

vivantes, m'informe qu'elles ont la faculté d'élever et d'abaisser la dossière

par l'action despoumons et qu'elles en profitent pour pénétrer dans des
crevasses de rochers et entre lespierres, d'où il est très difficile de les

déloger.

M. E. BE&TïNfait hommage à l'Académie d'un articlequ'il vient de

publier sous le titre: La guerre navale en 1919~ Les Bolchevistes de
Cronstadt.

COMMISSIONS.

L'Académie procède, parla voie du scrutin, à la désignation de trois
membres de la division des sciencesmathématiques et de trois membres
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de la division des sciencesphysiques qui,sous laprésidencede M. le Prési-

dent del'Académie, formeront la commissionchargéede dresser une .liste

de candidats à chacune des deuxplacesvacantesparmi les Associésétran-

gers parsuite dudécès de Sir 1~a/M &HKxayet deLord Ax~Mg'A.

MM. LfPPHANf, ËHtLE PICARD, ÏÏAJMY;ËDMOXDPERRIER, BLu~ER,
A. LtCROtx réunissent lamajorité absolue dessunrages.

ÉLECTIONS.

L'Académie procède, parla voie duscrutin, à l'élection d'un Correspon-
dant pour la Section deBotanique, en remplacement de M. Flahault, élu

Membre non résidant.
Au premier tour de scrutin, le nombre de votants étant46,

M. CaooAT,ayant réuni la majorité absoluedessucrages,est élu Corres-

pondant de l'Académie.

L~Acadénueprocède, par la voie duscrutin, à l'élection d'unCorrespon-
dant pour la Section de Médecine etChirurgie, en remplacement de
M. Lépine, décédé.

Au premier tour de scrutin, le nombre de votants étant4l?

M. €n. NîcoLLE, ayant réuni la majorité absolue dessultrage&, est élu

Correspondant de l'Académie.

M. Chodat obtient. 44 suffrages
M. Massart » i suffrage
M. Scott » i N

j.

M. Ch. Nicolle obtient. 35 suffrages
M.Bordet 6 »


